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Introduction :


hers amis Pluchteiniens, une fois n'est pas coutume, il y a une introduction au début de cette newsletter, comme vous aurez pu le remarquer. Et ce n'est qu'un début, une amorce d'une série d'innovations technologiques et politiques...


En effet, il est important de préciser que la newsletter va fêter sa première année, et Pluchteiner sa troisième en Août ! Ainsi, plusieurs nouveautés : le site internet du pays va être modernisé, en étant remplacé par un nouveau, ayant un design un peu moins soigné, mais avec des options bien plus variées et utiles. En plus de cela, Pipo veut sortir son livre pour l'anniversaire du pays, livre dont nous vous dévoilerons en avant première quelques extraits...

Pour continuer sur les nouveautés, un nouveau pays se verrait peut être admis dans le triumvirat, et... Non, je dois me taire, ça, ça fait partie du III) de ce journal.


Bonne lecture à tous, Pluchteiniens, Pluchteiniennes, amis de Pluchteiner... 

Fleurus, rédacteur en chef de la newsletter.

I) La délégation est de retour au pays !
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omme prévu, la délégation partie pour Strasbourg est revenue hier. Si vous ne le saviez pas, une petite délégation, composée du président de la république, du ministre des affaires étrangères et de quelques gardes. Ce cortège avait pour mission de développer la connaissance Pluchteinienne à travers la France, par une propagande active.

Ainsi, le président Pipo et son escorte ont pu rendre visite au parlement de Strasbourg, afin de célébrer et de saluer la présidence de la France à l'Europe. 

Notre président en a été émoustillé, et s'est exprimé au sein même du plus grand hémicycle du continent, lors d'un brillant discours :
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« L’Europe est grande, le triumvirat aussi. L'Europe est riche, le triumvirat aussi. L'Europe est diverse, tout comme le triumvirat. Comme vous pourrez le deviner, mes chers concitoyens, le triumvirat s'est basé sur les mêmes fondements que l'Europe : l'entraide, l'unité dans la diversité, le commerce commun, si bien qu'on peut comparer aisément le triumvirat à une petite Europe. Voyez vous, chers amis, sans vous, je ne sais si triumvirat il y aurait eu... A deux mois du troisième anniversaire de cette union, je souhaite vous remercier du fond du cœur, en souhaitant à la France un bon mandat et à l'Europe une bonne continuation

Vive la république et vive l'Europe »


Son discours chaudement applaudi, le chef de l'état a décidé de créer une ambassade de Pluchteiner en Europe, où la culture et le commerce Pluchteinien pourraient être diffusés. Ainsi, l'actuelle ambassadrice de Pluchteiner pour l'Europe se nomme Mme Zind. 

Cette innovation va permettre, selon Mme Ségo, ministre des affaires étrangères,  « de faire connaître notre beau pays à travers le monde et de créer des liens avec des pays de peluches non démocratisés qui pourront ainsi l'être ! »

Après cette visite de la délégation, les nouveautés se sont faites nombreuses : création de l'ambassade de l'Europe, accroissement singulier de la connaissance Pluchteinienne, nouvel habitant dans le pays (Cigognac), honneurs de l'Europe pour Pluchteiner...
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Malgré le fort coût du transport (24 500 Pounets), le président Pluchteinien est rentré « satisfait d'un voyage où chacun a pu trouver son idéal et des bénéfices. »

Enfin, même si le trajet à coûté cher, il sera vite amorti par les importantes commandes en matériel informatique et en mobyluches, annonçant ainsi de fortes rentrées d'argent dans les caisses de l'état. 
Et comme le dit notre ami Pollux : « la politique étrangère est la deuxième vocation d'un président, la première étant d'exercer son pouvoir dans son pays. Un chef d'état qui ne possède pas l'un de ces deux pouvoirs n'est pas un chef d'état. »

Brave Pollux !

II) Les élections : dans un climat de plus en plus tendu :


est une affreuse nouvelle qui est tombée comme une bombe sur le palais présidentiel, la semaine dernière : une loi, proposée par un débatteur, consistant à limiter le nombre de mandats présidentiels à un seul est votée à la majorité relative au débat (la chambre législative du pays, rédigeant les lois, les confirmant en les votant, puis les soumettant au peuple par vote électronique)
puis à la majorité relative populaire. Ainsi, le président Pipo n'a pas le droit de se représenter aux élections présidentielles, il est inéligible.


Quels recours pour notre chef de l'état ? Pas énormément : il a fait la première chose à faire en cas de contestation d'une loi : il a saisi l'assemblée triumvirale, afin de faire vérifier la loi : l'hémicycle l'a trouvée correcte, et n'a pas pu rejeter le fléau qui s’abat ici sur notre président.

Mais Pipo ne baisse pas les bras : « Cette loi est absurde, antidémocratique : on ne peut pas empêcher une personne populaire d'être élue ! » Mais ses paroles créent une controverse assez profonde. Tatache, du parti opposé, lui répond : « Notre président a soif du pouvoir. Il sommeille en lui quelque esprit malsain, qui serait exacerbé en cas de réélection ». Plutôt magicien, donc, le Tatache. 
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Le révolutionnaire Polly, lui, répond avec un peu plus de sagesse : « comme le dit Pipo, nous sommes dans une démocratie, donc chacun doit pouvoir s'exprimer. Le président est chargé d'accomplir ses projets sur un mandat d'un an, il n'y a pas de raisons qu'il prolonge ! A mon avis, l'exercice du pouvoir doit être limité à une seule année, afin d'éviter tout abus. Voyez vous, le pouvoir a l'effet d'une drogue : plus on en a, et plus on en veut. Or, comme on peut le voir les années précédentes, les président voulant se représenter l'année d'après ont eu des problèmes psychologiques, judiciaires etc... Il me semble donc qu'il serait plutôt avantageux pour le pays de ne pas reconduire Pipo. Par ailleurs, comme on le voit, cette loi est passé à une très large majorité ( 77,5% / 22,5%), ce qui montre que les Pluchteiniens ne voulaient pas d'un second mandat, et cela, sans vouloir être technocrate, les sondages nous le montraient ! »

C'est donc un bouleversement dans la vie politique Pluchteinienne et dans les élections de 2008, qui comprendront cinq candidats :

- Ségo, actuelle ministre des affaires étrangères, du parti Militant (centre).

Expérience politique : Ségo, arrivée fin 2006 s'installe rapidement dans la politique du pays, crée un parti qui fait succès (le parti Militant), à tel point qu'elle arrive au second tour des élections, et qu'elle perd à la différence d'âge...

Projet électoral : Ségo compte rester au triumvirat à trois, réformer la constitution de la deuxième république. Elle souhaite une égalité des peluches devant la loi, le pays etc, car à son avis, Pluchteiner est inégal. Elle a un projet majeur, un peu son cheval de bataille : créer une route d'échanges inter triumvirat, une voie rapide, permettant ainsi des échanges plus fréquents et nombreux.
Score au dernier sondage : 23%

- Dodo, actuel premier ministre, numéro 2 du parti Pipotien (gauche)

Expérience politique : Ce vieux de la vieille celui qui est pressenti pour être élu : depuis les débuts de Pluchteiner, il a été ministre de l'intérieur sous Elaniou en 2005, puis ministre des affaires étrangères en 2006. En 2007, il quitte le bateau du parti de droite, le parti généraliste, plein d'idées sociales, complètement reconverti, à tel point qu'il est élu premier ministre sous Pipo cette année là.

Notons que ces trois années là, le phoque s'est présenté aux élections présidentielles, faisant des scores assez bons.

Projet électoral : Dodo a pour projet d'installer l'électricité et l'eau courante dans chaque maison. Il veut aussi donner une priorité à l'éducation, en allouant des ordinateurs, la constitution et le code des lois à chaque nouvel arrivant. Il veut donner au pays une vraie stature, en y ajoutant de nouveaux symboles. Il veut enfin moderniser l'assurance vie, en la rendant gratuite et permanente à travers le triumvirat. De plus, il souhaite créer de nouveaux emplois en cas de vague d'immigration massive. Enfin, il souhaite créer au niveau culturel, des jeux olympiques des peluches.
Pour terminer, il souhaite élargir le triumvirat à cinq, afin de lui donner un poids économique, politique et diplomatique majeur.

Score au dernier sondage : 27%

- Babou, actuel ministre des finances, du parti révolutionnaire (extrême gauche)

Expérience politique : Babou est lui aussi un habitué des ministères : il a toujours été au parti révolutionnaire, et garde depuis trois ans le poste de ministre des finances. Tout le monde lui reconnaît un talent mathématique énorme, à tel point que certains le surnomment « le Pythagore de Pluchteiner ». Babou s'est présenté aux présidentielles de 2005, mais a largement perdu.

Projet électoral : Babou, en tant que ministre des finances, veut augmenter le rendement des exports afin de baser le pays sur un capital solide. Il veut ensuite réformer les institutions qu'il trouve trop nombreuses et trop compliquées. Enfin, il souhaite augmenter les salaires, tout en conservant les mêmes prix, afin de hausser le niveau de vie du pays. 
Score au dernier sondage : 19%

- Ripitchip, du parti des peluches libres (ppl), actuel ministre de la jeunesse, de la santé et des sports. (droite)

Expérience politique : Ripitchip a eu un rôle assez fantomatique et étrange à Pluchteiner. Venu courant 2006, vers Mars, il devient ministre de la défense, chipant la place à un Zdergaphùn éploré. Mais en Juin 2007, coup de théâtre : plusieurs ministères sont supprimés, dont le sien ! Il trouve alors un autre métier temporaire  : responsable de la formation de l'armée polyvalente.

Heureusement pour lui, un an plus tard, Juin 2008, un autre coup de théâtre tombe, en sa faveur cette fois ci : Pollux, alors ministre de la jeunesse, de la santé et des sports est limogé. Aussitôt, des élections ministérielles sont organisées, et c'est lui qui prend le poste.

Projet électoral : Ripitchip veut améliorer les équipements de l'armée, et donner plus d’entraînement aux soldats du pays. Il veut privatiser plusieurs services, ce qui les rendraient payants, et qui enrichirait le pays. Il souhaite enfin donner un vrai poids militaire au pays et au triumvirat.
Score au dernier sondage : 15%

Tatache, du nouveau parti « la sagesse avant tout »(SAT) (centre).

Expérience politique : Tatache a une longue expérience politique derrière lui : d'abord ministre des affaires étrangères en 2005 sous Elaniou, il est reconnu comme, très bon, même s'il échoue dans les présidentielles de cette année là. Il est alors en étroite collaboration avec Dodo, son homologue du Parti Généraliste. Il se présente avec son ami l'année suivante, mais il échoue à nouveau, tout en obtenant un poste important : ministre de l'intérieur sous Pollux. Mais alors, fin 2006, Pipo arrive, et tout change : les adhérents du parti fuient vers le parti Pipotien en masse, si bien que Dodo part, le laissant seul dans le parti en train de couler. Du haut de son poste de député triumviral, il essaye d'imposer sa marque mais il échoue. Il s'estime donc sans beaucoup d'espoir pour sa quatrième élection présidentielle... 
Projet électoral : Le but de Tatache est d’installer un vrai pluralisme  dans la politique Pluchteinienne. Il souhaite aussi que le pays donne une vraie à à l’environnement, en subventionnant notamment des pays voulant faire un geste pour notre planète. Il veut nationaliser quelques services, afin d'avoir des revenus, et pouvoir ainsi lutter efficacement face à la crise du logement, selon lui, pas encore réglée.
Score au dernier sondage : 16%

Ainsi, les enjeux de cette élection vont être grands : la politique étrangère, avec le triumvirat et le commerce, la défense, avec l'armée, le budget, et l'immigration, avec le logement et le chômage.


III) Un élargissement du triumvirat ?


est un dossier qui tarabuste les ministres : faut il élargir l'union entre les pays de peluches ? Un premier geste a été fait en fin 2007, avec la création de l'UOP (union officielle des peluches), regroupant six pays, unis seulement dans un but économique, ayant certains projets communs. Mais le projet, avancé par Dodo pour l'élection présidentielle est bien plus différent :
Ici, il s'agirait de quelque chose de bien plus concret pour le pays : l'entrée de Deuch Ville et de Dilounours, deux pays regroupant au total 89 peluches, un potentiel politique, économique et diplomatique impressionnants. Ainsi, Pluchteiner pourrait convenir de partenariats avec ces deux pays pour des exportations communes, une entrée au parlement triumviral et dans la cour triumvirale, en passant par une adhésion à la caisse triumvirale. 

Selon l'auteur de ce projet, Dodo, c'est une occasion inespérée de prolonger le boom économique que vit le pays depuis quelques temps, de sortir Grail Gulch de la crise avec des moyens autrement plus importants, et d'avoir un poids diplomatique immense.

Tel est le projet de Dodo.
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